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POINT 1 : INTRODUCTION 

 

Le séminaire sur la conjoncture au premier semestre 2016 et la prévision économique à court terme 

dans les Etats membres de l’UEMOA, en Guinée et en Mauritanie organisé conjointement par la 

Commission de l’UEMOA, AFRISTAT et AFRITAC de l’Ouest, s’est tenu du 14 au 18 mars 2016 à 

Ouagadougou. Les experts des trois institutions et l’Insee en ont assuré l’animation. 

Tous les Etats membres de l’UEMOA hormis le Niger (dont le prévisionniste était absent), ainsi que 

la Mauritanie et la Guinée étaient représentés à ce séminaire par deux spécialistes : l’un en analyse 

conjoncturelle et l’autre en prévision économique. Un représentant de la Banque Centrale de 

Guinée, de la BCEAO ainsi que deux représentants de la CEA ont également pris part aux travaux 

du séminaire (cf. liste des participants en annexe). 

Ce séminaire visait plusieurs objectifs pédagogiques et opérationnels. Il s’agissait de : 

• Renforcer les capacités des pays en techniques rédactionnelles appliquées à la conjoncture et 

au cadrage macroéconomique; 

• Renforcer les capacités des participants en matière de prévision à court terme des indicateurs 

et agrégats macroéconomiques ;  

▪ Confronter les résultats des indicateurs macro-économiques des pays  avec l’évolution de la 

conjoncture et les prévisions économiques à court terme. 

 

POINT 2 : CEREMONIE D’OUVERTURE 

 

Le représentant d’AFRISTAT M. Serge Jean EDI, Chef de département Etude et Synthèse 

Economique et celui d’AFRITAC de l’Ouest, M. Sévérin KAMGNA, Conseiller  en macroéconomie 

ont chacun dit un mot introductif et de bienvenue. Le discours d’ouverture a ensuite été prononcé 

par M. Emédétémin NONFODJI, Directeur de la prévision et des études économiques à la 

Commission de l’UEMOA. Dans son allocution, après avoir présenté les regrets de M. Abdallah 

BOUREIMA, Commissaire chargé des Politiques Economiques et de la fiscalité intérieure, pour son 

absence, il a souligné l’importance du suivi de la conjoncture et des prévisions à court terme pour la 

Commission de l’UEMOA. Il a, en outre, noté l’intérêt du thème central à savoir : Les techniques 

rédactionnelles appliquées à la conjoncture et au cadrage macroéconomique. Enfin, il a souhaité 

plein succès aux travaux. 

Après la présentation de l’ensemble des participants, les projets d’ordre du jour et du programme de 

travail ont été amendés et adoptés (cf annexe). 
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POINT 3 : DEROULEMENT DES TRAVAUX DU SEMINAIRE 

Session 1 : Les techniques rédactionnelles appliquées à la conjoncture et au cadrage 

macroéconomique 

Cette session a porté sur les présentations techniques suivantes :  

(i) Le bulletin et la note de conjoncture : recommandations d’AFRISTAT 

AFRISTAT a fait une communication qui a porté sur le dispositif de production et de diffusion des 

informations conjoncturelles comprenant les étapes suivantes :(i) Mise à jour des fichiers de la base 

de données ; (ii) élaboration d’un bulletin trimestriel de conjoncture constitué de tableaux et de 

graphiques (deux pages par indicateur) diffusé 45 jours après le trimestre ; (iii) élaboration d’une 

note de conjoncture faisant un diagnostic conjoncturel de huit  pages maximum publié 15 jours après 

le bulletin. Ces deux documents permettent de mieux préparer les travaux de prévisions 

macroéconomiques. Leurs objectifs et contenus ont été  présentés de façon détaillée. 

(ii) La note de conjoncture régionale de la Commission de l’UEMOA 

La Commission de l’UEMOA a exposé sa Note de Conjoncture économique Régionale (NCER), 

publiée sur une base trimestrielle et structurée autour de trois grandes parties présentant 

respectivement la conjoncture internationale, la conjoncture dans la Zone UEMOA et les principaux 

faits marquants. La partie relative à la conjoncture internationale débute par la description de 

l’activité économique mondiale en retraçant l’évolution des principaux agrégats macroéconomiques 

au cours du trimestre étudié, avec un focus particulier sur les chiffres de la croissance et de 

l’inflation dans certains pays avancés et ou certaines zones géographiques tels que les Etats-Unis, le 

Japon, la Zone euro et l’Afrique subsaharienne, les cours internationaux des principales matières 

premières importées et exportées par les Etats membres de l’UEMOA et l’évolution des principaux 

taux d’intérêt sur le marché international.  

 

Dans une deuxième partie, la NCER procède d’abord à l’analyse de conjoncture dans les pays de la 

Zone UEMOA, en exposant et en analysant la croissance économique ainsi que sa répartition 

sectorielle (primaire, secondaire et tertiaire). Des éléments sont ensuite fournis sur l’évolution de la 

production agricole, des indices de la production industrielle et du chiffre d’affaires dans les Etats 

membres et des chiffres sur la création d’entreprises. Cette partie présente, ensuite, l’analyse de 

l’inflation (IHPC par poste et par pays et inflation sous-jacente), et de la compétitivité intérieure 

(degré d’internalisation). Elle décrit également l’évolution des importations, des exportations et du 

solde commercial et celle du taux de couverture. Les indicateurs de compétitivité extérieure tels que 

les prix du commerce extérieur, les termes de l’échange, le degré d’externalisation, les taux 
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d’exportation et de pénétration sont aussi analysés. Par ailleurs, il y est décrit l’évolution, en 

glissement annuel, des recettes et dépenses de l’Etat, ainsi que celle de la masse monétaire et de ses 

contreparties sur le trimestre sous revue par rapport au trimestre précédent. Enfin, la compétitivité 

prix et les principaux indices  de la Bourse Régionale des Valeurs Mobilières (BRVM) sont 

analysés.  

 

Enfin, la troisième partie de la NCER présentant les principaux faits marquants du trimestre est 

consacrée à des commentaires relatifs à des évènements économiques ou politiques et sociaux 

observés au niveau régional et/ou international et qui ont pu affecter l’évolution de la conjoncture au 

cours du trimestre.  

 

(iii) Conseils pour rédiger efficacement un rapport économique  

 

Le conseiller d’AFRITAC Ouest a présenté des recommandations principales à suivre pour rédiger 

efficacement un rapport économique. Celles-ci sont en général prises en compte par les services du 

FMI. Selon lui, l’on devrait se poser des questions préalables sur la portée du rapport, savoir ce que 

l’on a l'intention de dire de la phase de collecte, de traitement et d’analyse des informations, être 

concis, et guider le lecteur à travers le rapport. De plus, pour chaque section, le rédacteur devrait 

donner une structure logique et cohérente, éviter les répétitions, utiliser les données et graphiques 

pour illustrer et convaincre. Enfin, celui-ci devrait donner des recommandations pratiques et claires, 

utiliser des plans d’actions pour décliner chaque recommandation en actions concrètes et mettre en 

annexe toutes références utiles ou informations complémentaires. 

 

(iv) Les techniques rédactionnelles appliquées aux écrits statistiques et économiques 

L’expert de l'Insee en communication statistique pour les pays francophones, a présenté aux 

participants les techniques rédactionnelles appliquées à leurs écrits statistiques et économiques. 

L'objectif de ces techniques, issues de l’écriture journalistique, est que ce que l'on écrit soit le plus 

possible lu, compris et retenu. Ont été abordés les points suivants : 

- les contraintes de l’auteur, notamment la longueur maximale des notes de conjoncture, de 

cadrage macroéconomique et de prévision ; 

- la manière dont lit le lecteur ; 

- l'importance du travail préparatoire en amont de l'écriture, les notions de thème, angle et 

message essentiel et le choix du plan ; 

- comment améliorer la lisibilité des phrases, en vue d'écrire un texte plus clair et d'avoir un 

style plus vivant ; 
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- l’importance de l'habillage du texte (titre, résumé et intertitres) pour accrocher et guider le 

lecteur ; 

- comment faire des tableaux, graphiques et commentaires efficaces. 

 

Session 2 : Diagnostic conjoncturel au premier semestre 2016 et prévisions 2016-2017 dans les 

États   

Une présentation a été réalisée par AFRISTAT sur le thème «l’environnement international dans la 

base de données d’AFRISTAT ». Elle a porté sur les éléments conjoncturels suivants : la croissance 

économique, l’inflation, les taux d’intérêt des pays du G7, la bourse régionale des valeurs 

mobilières, les cours de change et les cours des principales matières premières. La présentation a 

permis de montrer la baisse continue des prix de la plupart des matières premières, la dépréciation 

de l’euro par rapport au dollar et, par extension, des monnaies de nombreux pays membres 

d’AFRISTAT telle que le franc CFA. 

Les délégations des dix États participants ont ensuite successivement présenté l’état de la 

conjoncture économique de leurs pays respectifs ainsi que le cadrage et les prévisions 

macroéconomiques pour la période 2016-2017. 

Un résumé des interventions et des remarques faites par les participants figure en annexe. Il en est de 

même de toutes les présentations du séminaire. 

 

Session 3 : Conjoncture économique vue par les organisations sous régionales et internationales  

(i) Conjoncture économique régionale présentée par la BCEAO 

Le représentant de la BCEAO, dans sa présentation, a indiqué que l'activité économique au sein de 

l'Union se consolide avec un taux de croissance de 6,6 % en 2015, tout comme en 2014. Les économies de 

l'Union ont évolué dans un contexte marqué par le ralentissement de l'activité économique mondiale, 

notamment des pays émergents, et la baisse de la plupart des cours des matières premières 

exportées. 

La croissance des économies de l'Union est soutenue par les bons résultats de la campagne agricole 

2015/2016 (7,8%), l'accélération de la production d'énergie (+14,1%) et manufacturière (+6,5%) 

ainsi que la bonne orientation des activités commerciales (+5,3%), de prestations de services 

marchands et  des bâtiments travaux publics. 

L'inflation a connu une remontée continue en 2015, du fait de la hausse des prix des produits 

alimentaires locaux, pour s'établir dans la zone de stabilité (+1,0%).  
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La situation monétaire à fin décembre 2015 est caractérisée par une progression de 14,4%, en 

rythme annuel, de la masse monétaire, essentiellement tirée par le crédit intérieur (+17,7%). Les 

avoirs extérieurs nets se sont inscrits en baisse (-2,4%). 

Le déficit global, base engagements, dons compris, s'est dégradé pour se situer à 3,6% du PIB en 

2015 contre 3,3% en 2014.  

Concernant la situation  extérieure des pays de l'Union, l'année 2015 s'est soldée par un déficit du 

compte courant hors dons à 6,3% du PIB, contre 7,2% du PIB une année plus tôt, soit une amélioration 

de 0,9 point de pourcentage.  

Les prévisions d'inflation ne laissent pas entrevoir de tensions particulières sur l'évolution future des prix 

à la consommation. Le taux d'inflation, en moyenne annuelle, est prévu à 1,4% et 1,7% respectivement 

en 2016 et 2017. 

Quant à l'activité économique au sein de l'Union, elle se consoliderait. Le produit intérieur brut, en termes 

réels, augmenterait de 7,2 % en 2016 et de 7,9 % en 2017 

 

(ii) Conjoncture économique régionale présentée par la CEA 

La présentation de la CEA a porté sur quatre (4) points : 

• un aperçu de l’environnement international ; 

• une revue des évolutions des agrégats  macroéconomiques en 2015 et les perspectives en 

2016 de la sous-région CEDEAO ; 

• un point sur des initiatives de la CEA ; 

• une dernière partie sur les règles d’édition et de rédaction des Nations Unies. 

Au titre de l’environnement économique international, il a été relevé une relance de la croissance 

économique mondiale prévue à 3 % en 2016, contre 2,4 % en 2015.   

Pour ce qui concerne les agrégats macroéconomiques, la croissance serait plus vigoureuse en 2016 à 

6,3 %, comparativement au taux de 4,2 % en 2015. Le ralentissement de la croissance en 2015 par 

rapport au niveau de 6,1% de 2014 est principalement lié à la baisse globale des prix du pétrole et 

des matières premières.   

L’inflation serait encore élevée dans la sous-région en 2016 à 8,4 % contre 8,3% en 2015, en liaison, 

entre autres, avec les dépréciations des monnaies nationales de certains pays hors UEMOA, les 

hausses des tarifs de l’électricité et les conséquences de l’épidémie à virus Ebola.  

La CEA a également informé des initiatives majeures en cours dans la région portant notamment sur 

l’élaboration des profils pays, l’Indice africain d’intégration régionale (IAIR)), l’Indice africain de 



 7 

développement social (IADS), la coopération avec les organisations sous régionales, l’appui au pays 

et les produits de connaissance.  

En référence au thème du séminaire, la CEA a clôturé sa présentation sur un exposé de quelques 

règles d’édition et de rédaction appliquées au sein de l’Organisation des Nations Unies.  

 

(iii) Etat de la convergence en 2015 et perspectives 2016 

En 2015, tous les Etats membres de l’Union feraient des progrès en matière de croissance 

économique. Mais au niveau des finances publiques les déficits budgétaires restent importants dans 

tous les Etats. Dans ces conditions, en matière de respect des critères de convergence les résultats 

restent mitigés. En effet, seuls trois Etats (le Burkina Faso, la Guinée-Bissau et le Mali), 

respecteraient les trois critères de premier rang1. 

En 2016, une croissance plus élevée est attendue dans l’Union dans un contexte d’inflation modérée. 

En conséquence, les performances des Etats devraient être meilleures. La Commission a formulé à 

l’endroit des Etats membres des recommandations de politique économique dans ce sens. 

Par ailleurs, la Commission a informé les participants des dispositions récentes quant à l’adoption 

d’un programme statistique régional 2015-2020. Son lancement au mois de mars 2016 devrait 

améliorer la production des indicateurs conjoncturels dans les pays. 

 

Session 4 : Etat de mise en œuvre des recommandations du précédent séminaire 

Après un rappel des recommandations du dernier séminaire, un tour de table a permis aux 

participants de faire le point sur les activités en cours en termes de projets au sein de leurs 

institutions respectives. 

 

Session 5 : Travaux de groupe 

La session 5 a entièrement été consacrée aux travaux pratiques sur les techniques rédactionnelles. 

A l’issue des présentations des pays faites lors des deux jours précédents, l’expert de l’Insee a animé 

un atelier afin d’aider les participants à mettre en pratique ces techniques sur leurs écrits. 

Cinq groupes de deux pays ont été constitués, chacun pour améliorer une de ses présentations (note 

de conjoncture ou note de prévision de l’un des deux pays). Les résultats des travaux ont ensuite été 

présentés en plénière. 

 
1Le solde budgétaire global, dons compris sur PIB Nominal (Norme supérieure ou égale à -3%) 

Taux d’inflation annuel moyen (Norme inférieure ou égale à 3%) 

Encours de la dette publique totale rapporté au PIB Nominal (Norme inférieure ou égale à 70%) 
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POINT 4 : RECOMMANDATIONS DU SEMINAIRE 

Les participants au séminaire ont formulé les recommandations suivantes : 

Aux administrations chargées de la production de statistiques de court terme, de l’analyse 

conjoncturelle et de l’élaboration des prévisions macroéconomiques (INS : Institut National de 

la Statistique  et DP : Direction de la Prévision) : 

▪ Faire la restitution des interventions du séminaire auprès des services respectifs, notamment 

par des exposés sur les présentations du thème central; 

▪ Sensibiliser les hiérarchies pour une meilleure coordination des différentes structures 

produisant des données et des notes de conjoncture ; 

▪ Mettre en place ou renforcer des cadres de concertation technique entre conjoncturistes et 

prévisionnistes ; 

▪ Diffuser les notes de cadrage macroéconomique  

 

A AFRISTAT, à AFRITAC de l’ouest et à la Commission de l’UEMOA : 

▪ Transmettre les lettres d’invitation au moins un mois avant la date du séminaire ; 

▪ Organiser les prochains séminaires de conjoncture en mai pour le premier semestre et en 

novembre pour le second semestre de chaque année.  

▪ Faire l’état des lieux sur la diffusion et la publication des notes de cadrage 

macroéconomiques par les pays, 

▪ Mettre en œuvre un projet d’élaboration de site internet pour les directions en charge de la 

prévision qui n’en disposent pas. 

 

Pour les prochains séminaires, les thèmes centraux suivants ont été proposés par les 

participants : 

▪ Partage d’expériences sur le fonctionnement des comités de cadrage macroéconomique ; 

▪ Utilisation des comptes trimestriels dans l’analyse conjoncturelle et la prévision ; 

▪ Analyse de la balance des paiements ; 

▪ Formation sur les méthodes de désaisonnalisation des séries temporelles ; 
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▪ Initiation aux techniques d’élaboration des Cadres de dépenses à moyen terme (CDMT). 

POINT 5 : REMERCIEMENTS 

Les participants remercient tous ceux qui ont contribué à la réussite de ce séminaire, notamment le 

Gouvernement burkinabè pour l’hospitalité manifestée à leur endroit ainsi que la Commission de 

l’UEMOA, AFRISTAT, AFRITAC de l’Ouest et l’Insee pour l’organisation et l’animation du 

séminaire. 

POINT 6 : CEREMONIE DE CLÔTURE 

La cérémonie de clôture a été marquée par l’allocution de Monsieur Emédétémin NONFODJI, 

Directeur de la Prévision et des Etudes Economiques à la Commission de l’UEMOA. 

Il a remercié les participants pour leur participation active et l’esprit de compréhension qui a régné 

tout au long du déroulement des travaux. Il a rassuré les participants que la Commission mettra tout 

en œuvre pour appuyer les Etats membres conformément aux recommandations de l’atelier. 

Il a ensuite salué une fois de plus la bonne collaboration qui existe entre les pays membres de 

l’Union, les partenaires techniques et financiers et la Commission et souhaité son renforcement. 

Enfin, il a déclaré clos les travaux du séminaire et souhaité un bon retour aux participants dans leurs 

pays respectifs. 

 

Ouagadougou, le 18mars 2016. 
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